
MEMO DE L’HISTOIRE DE L’ALGÉRIE

Les berbères sont le plus anciens habitants de l’Algérie. Les Romains annexèrent la Berbérie en 42 avant Jésus-
Christ et y demeurèrent pendant quatre siècles.  Des groupes de Juifs d’Israël se sont installés en Afrique du
Nord pendant la présence romaine. 

Les ruines de Tipasa

Ils  furent  chassés  par  les  Vandales  qui  y  établirent  un  royaume  pendant  un  siècle.  Puis  les  byzantins
commencèrent une implantation incomplète qui s’arrêta avec la conquête des arabes au VIIIème siècle. Les
berbères durent devenir musulmans et adopter la langue arabe. Différents royaumes et empires musulmans se
succédèrent jusqu’à ce que les turcs s’emparent d’Alger en 1516. Ils installèrent une Régence qui noua des
relations commerciales avec les États européens de la Méditerranée. De nouveaux immigrants juifs s’ajoutèrent
au fil des siècles en provenance de la péninsule ibérique.



En 1830, La France lança des opérations militaires sur Alger puis l’Algérie afin d’en faire une colonie. Cela
souleva la résistance armée des populations algériennes sous l’autorité de l’Émir Abd el Kader jusqu’en 1847.
Avec la colonisation, les Algériens furent spoliés de la moitié de leurs terres, et privés des droits des citoyens
français.  En 1870, les Juifs algériens reçurent la citoyenneté française, statut qui fut refusé aux musulmans à
cause de l’hostilité des militaires et des colons. Cela signa le divorce entre les deux communautés indigènes.

La conquête française

Entre la Première et la Seconde Guerre Mondiale, la résistance algérienne s’organisa autour de Messali Hadj
pour l’indépendance du pays, et  des religieux travaillant à la renaissance de la culture arabe. Les Français
d’Algérie se rallièrent  au régime de Vichy pendant la Seconde Guerre Mondiale. A la Libération, les sacrifices
demandés aux Algériens ne furent pas payés de retour. L’égalité civique pour tous les habitants de l’Algérie fut
refusée et la répression fit des dizaines de milliers de morts. 



La lutte  armée des  colonisés  s’engagea  dans  la  clandestinité   contre  l’oppression  française.  L’exemple  de
l’indépendance consentie au Maroc et à la Tunisie stimula les résistants algériens. Le 1er novembre 1954, la
guerre  de libération nationale  commença sous l’impulsion du FLN (Front  de Libération Nationale).  Ni les
forces  armées  mises  en  œuvre  par  la  France,  ni  les  procédés  d’oppression  (bombardements,  arrestations,
destructions de villages,  tortures et  massacres),  ni  le  sursaut  de l’OAS ne purent empêcher  la victoire  des
maquisards de l’ALN. 

Le 19 mars 1962, à midi, un cessez-le-feu mit fin à plus de sept années de guerre. Un double référendum vint
bientôt conforter cette décision. Le 8 avril 1962, les Français de métropole approuvaient à plus de 90% le choix
du  général  de  Gaulle.  Le  1er  juillet  1962,  les  Algériens  se  prononçaient  encore  plus  massivement  pour
l'indépendance de leur pays. Le 5 juillet 1962, l'indépendance était officiellement proclamée.

De juillet  1962 à  1963,  l'Algérie  fut  au bord du chaos. La plupart  des  européens  et  des  juifs  ont  quitté  le
territoire. Les chefs du FLN sont entrés en conflit pour le pouvoir. Des combats sont engagés avec le Maroc.
Les berbères kabyles se sont révoltés pour obtenir leur autonomie.
Depuis presque soixante ans, les Algériens apprécient leur indépendance mais maudissent leurs politiques qui
monopolisent les pouvoirs et l’économie, sous la tutelle de l’armée.
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